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m
¦ Im0 übrigen varirt C. Scopoli in der Grösse von 19 bis zu 29

Millimeter, die Skulptur des Kopfes und der Flügeldecken zeigt sehr
geringe Abweichungen. <4

Der in Transkaukasien vorhommende C. multiplicatus Metsch., hat
12 bis 13 ziemlich regelmässige Querrunzeln auf dem Halssçh^d,}
zwischen dem Seitenhöcker des Halsschildes und dein Vo^derrande
desselben isi eine Her'vorragung (die bei C. Scopoli sehr deutlich ist)
nur schwach angedeutet und die Flügeldecken sind auch an der
Wurzel deutlich punktirt.

CATALOGUE
DES

FORMIC ID E S tfËÙfiOPÈ
par

le Dr C. Emery, professeur à Cagliari
et le Dr Aug. Forel, privatdocent à Munich.

Avant-Propos.
¦ i i n i, ;j, i ro ¦>' m • - j„Die europäischen Formiciden", Wien 1861, par Mayr (6) esjt

l'ouvrage le plus complet qui ait paru sur la systématique des fourmis

d'Europe. Dès lors cependant, des additions et des corrections
nombreuses ont été faites, soit par M. Mayr lui-même, soit par d'autres;
les plus anciennes sont résumées dans les catalogues des fourmis du

monde entier de Mayr (8) et de Roger (8), parus tous deux en
1863. Le Catalogus Hymenopt. Europae de Kirchner (v. Catal. bibl.)
1867 (Formicides, par Mayr) ne contient à peu près rien qui
diffère des deux précédents, les modifications les plus importantes étant
survenues dès lors. En 1874 parurent deux catalogues français, l'un
de Dours (v. Catal. bibl.), l'autre d'André (v. Cat. bibl.). Le premier
contenant tous les Hyménoptères de France est plus ou moins
excusable d'avoir négligé les travaux sur les Formicides en général

parus des 1867. Quant à celui d'André qui devrait contenir la
description des fourmis d'Europe, ce n'est, de l'aveu même de l'auteur,
que l'extrait d'une traduction des Europäische Formiciden de Mayr;
»,n \<1 IflUJìì ii! 09 if t-'- l ' i •

: ¦ : ¦ {

il ne tient aucun compte de ce qui a paru dès lors. Seuls les

catalogues universels de Mayr et de Roger (1. c. 1863) renferment là
synonymie complète avec la bibliographie correspondante. Cette der-
ri rV lit 8 ' r I ' " i3& AJJTïO

mère est en outre donnée a part dans le catalogue de Mayr.
Mittlieiluneen d»r »chweiz. entom. GeselUch. Bd. S. H«ft II 56
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Ce qui vient d'être dit suffira à justifier la publication du

présent catalogue. Il comprend:
1) Les Formicides autochthones d'Europe connus jusqu'à ce

jour, avec leur synonymie complète, leur extension géographique et

leur habitat.

2) Les Formicides importés en Europe par l'homme.

3) Le catalogue des ouvrages les plus importants ayant trait
aux Formicides d'Europe. Ce catalogue bibliographique comprend lui-
même trois parties : a : la liste des ouvrages cités dans le catalogue
des espèces (Part. I et II) et des autres ouvrages les plus importants

traitant des fourmis d'Europe; ß: la liste des principaux
ouvrages sur les mœurs des fourmis exotiques non renfermés clans la
liste précédente, et dont la comparaison offre un grand intérêt ;

y : la liste des travaux sur les fourmis fossiles. Les titres sont
précédés chacun d'un ou de plusieurs signes, suivant que leur contenu

a trait *) à la systématique et à la faune, -f) aux mœurs, (•)) à

l'anatomie des fourmis, ou à plus d'une de ces trois branches.

La série des ouvrages d'un même auteur cités dans les parties
I et II est annotée dans notre catalogue bibliographique d'une série

de chiffres, chaque chiffre correspondant à l'un des ouvrages, par
rang d'ancienneté. Cela nous a permis de supprimer dans le
catalogue des Formicides toute citation abrégée de titres, et de

renvoyer simplement au catalogue bibliographique par le nom abrégé
de l'auteur et le numéro de celui de ses ouvrages qui est cité.

Une liste complète des travaux parus sur les fourmis aurait
conduit beaucoup trop loin et aurait pris une place énorme. Elle
aurait dû -renfermer le titre d'une foule de courtes ou de longues
notes égrenées dans une multitude de publications diverses et ne

contenant la plupart du temps que des extraits, des copies, des

répétitions ou des observations dénuées de valeur, sans parler des

publications dites de «science populaire». Cela aurait au moins

quadruplé la liste, sans en augmenter sensiblement la valeur réelle.
Nous avons de plus laissé de côté ceux des travaux sur les

fourmis exotiques qui n'ont pas de connexion avec la faune
européenne.

Pour la synonymie des genres, espèces et races, le principe
de priorité est suivi rigoureusement, sauf pour certains cas où l'i-
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dentification de la plus ancienne description est douteuse. Pour
faciliter à chacun la détermination des espèces contenues dans ce

catalogue, nous avons indiqué entre parenthèses, après l'auteur
original, pour toutes les espèces ou races qui sont décrites dans leurs

tableaux, les deux seuls ouvrages qui donnent les descriptions des

fourmis d'Europe d'après la méthode analytique: Mayr (6)1 et Forel

(3) (le premier en allemand, le deuxième en français).* Le Synopsis
des formicides de France et d'Algérie de Nylander (5), 1856, n'est

pas indiqué chaque fois, parce que presque tout ce qu'il contient se

trouve mieux dans Mayr (6). Pour les espèces que ces ouvrages ne

contiennent pas, il faudra consulter les descriptions originales. Lors

qu'un ou plusieurs des sexes n'ont pas été décrits dans la description

primitive de l'espèce, mais plus tard seulement, l'ouvrage postérieur
dans lequel se trouve leur description est indiqué. Du reste, à chaque

citation, ceux des sexes qui sont décrits dans l'ouvrage cité sont

indiqués lorsque cela peut être utile.

Adoptant un système déjà suivi par l'un de nous dans un

ouvrage précédent (Forel 3), nous faisons figurer sous le chef d'une

même espèce, comme races distinctes, des formes très-voisines, mais

assez constantes et persistantes, entre lesquelles des passages sont

ou déjà démontrés ou extrêmement probables; le nom de variété
est réservé aux formes inconstantes.

La distribution géographique exacte des fourmis est d'une étude

longue qui demanderait une foule d'observations basées sur des
matériaux innombrables qu'il n'est pas encore possible de réunir. Elle
dépend avant tout de la température, et surtout de celle de la saison

chaude. Cependant les isothères 2 dont Mayr (6) a presque uni-

1 A défaut de cet ouvrage, ceux qui ne savent pas l'allemand peuvent
se servir de la traduction d'André (1. c).

2 Les lignes isothères sont les lignes de températures moyennes égales'
pendant les trois mois de l'été. Pour tracer les isothères sur une carte
géographique, il faut ne considérer que les variations suivant la latitude
et la longitude, et réduire tous les points à l'altitude du niveau de la mer.
Mais si nous voulons tenir compte de tout, ce qui est nécessaire à notre
but, nous n'aurons en réalité plus de lignes, mais diverses surfaces et
divers points irré,ailiers même éparpillés qui, suivant la combinaison de

leur latitude avec leur altitude et leur exposition auront une température
moyenne égale en été. Nous désignerons donc sous le nom d'isothère de



m
quement tenu compte ne sont pas seuls en cause, ainsi VAphœno-
-ei t-m' ,.88i roper-* n ian m .-

i KJîktnsJ
gaster barbara se trouve sur les cotes de la Bretagne qui ne peuvent
guère dépasser l'isothère de 19°,0, tandis qu'il n'atteint pas Lugano
(ni même Mendrisio) qui est sur l'is. de 20°,8. Il faudrait encore
tenir compte de l'humidité et de la sécheresse, des grands froids
de l'hiver' (pour certaines espèces), de la chaleur du printemps et
de 1 automne, des particularités de la végétation dues à la nature
géologique du terrain • etc. Nous renvoyons ceux qui désirent se

convaincre de la difficulté de ces questions en ce qui concerne les

végétaux à la Géographie botanique d'Alphonse de Candolle. Des

difficultés analogues se rencontrent pour les insectes. Cela soit dit

pour faire comprendre que les données géographiques très-abrégées
et par là nécessairement trop absolues de ce catalogue ne sont que
des à-peu-près destinés à montrer à chacun approximativement dans

i ; 01 I

quelles limites se meut telle espèce ou telle race, et s'il a chance

de la rencontrer dans tel lieu. Les températures moyennes d'un

lieu (d'une ville p. ex.) sont observées toujours au même endroit (tel
coin d'un observatoire p. ex.). Mais il se peut que tout-près il y ait
un coteau abrupt exposé au midi, abrité contre le vent du nord,

• ri. ¦¦.¦•¦ .' ...,_,coteau qui si on mesurait sa temperature se trouverait sur un îso-

10° p. ex. tous lea lieux qui ont cette température comme moyenne des
trois mois d'été, lors même que lea uns se trouveront au niveau de la mer
en Ialande ou en Laponie, tandis que d'autres seront à 1800 mètr. sur les
Alpea od plus haut encore sur lea Pyrénéea. Il va aans dire que nous ne
parlons que de l'Europe. Pour lea personnes qui n'auraient pas de tables
météorologiques k leur disposition, quelquea exemples aeront utilea: Sur
l'isothère de 5°,7 ae trouve le Grand St. Bernard (2478 mètrea; Suisse); de
6",6 le Casino de l'Etna (à 2990 mètres); de 9°,0 le Rigi Culm (1784 m.)
et la côte de Norvège k 67° de lat. Nord; de 10°,5 Sils (Haute Engadine
1810 mètres); de 12°,0 Réikia-wig ; de 13°,4 Hernœsand (Suede); de 14°,2
k 14°,4 Einsiedlen (Suisse, 916 mètres) et Edimbourg (88 mètres) ; de 15°,3
Dublin ; de 16°,4 k 16°,5 Londrea et Stralsund ; de 16°,9 Berne (574 mètr.) ;

de 17°,1 Copenhague ; de 17°,9 k 18°,1 Morges, Bâle, Genève et Paris ; de
19°,1 Cracovie ; de 19°,3 Sion (en Suisse) et La Rochelle : de 19',8 k 19°,9
Dijon et Toulouse; de 20°,0 Odessa; de 20°,3 Vienne (Autriche); dé 20°,8
Lugano (Suisse); de 21°,2 Bude; de 21°,9 Turin; de 22°,0 Montpellier; de
22°,5 Nice; de 23°,4 Madrid; de 23°,9 Naples; de 24°,5 Barcelone; de 25«,1
Me8sine ; de 25°,2 la Canee, Ces données sont tirées des observ. météorol.
Suisses (Vol. pr. 1871), de la Géogr. botan. de A. de Candolle, et de la
Météorol. de Kaemtz.

1 Ainsi I''Aphœnogaster testaceo-pilosa (race Campana) qui se trouve dans
une partie de l'Italie méridionale sur les terrains d'alluvion, calcaires etc.
n'existe aux environs de Naples que sur les laves du Vésuve et manque
absolument sur les tufs volcaniques des champs phlégréens. (Emery.)



445

there bien plus chaud que l'observatoire d'à côté. Sur ce coteau se

trouveront des espèces qui feront défaut dans tous les environs •.

Le versant sud et le versant nord d'un même monticule auront des

faunes différentes (voir p. ex. For. 3. p. 211). Dans ces cas il
faudrait encore tenir compte du réchauffement par le rayonnement des

rocailles sèches etc. Les données de ce catalogue ne peuvent être
utilisées qu'en tenant compte de ces faits.

Là où l'extension géographique d'une espèce correspond à peu
près à celle de tel arbre connu et répandu, nous l'avons indiqué.
Entre les isothères qui constituent les limites extrêmes de froid et
de chaud que supporte chaque espèce (ou chaque race), la plupart
d'entre elles sont répandues de l'ouest à l'est dans toute l'Europe.
Pour celles qui ont une extension plus limitée, et pour celles dont
la rareté fait qu'on connaît trop peu leur extension, nous nous
contenterons d'enregistrer la ou les patries connues.

Indiquer pour une espèce simplement l'altitude qu'elle atteint
sans indiquer en même temps la latitude ou vice-versa n'est, d'après
ce que nous venons de voir, d'aucune valeur. Les fourmis qui dans

le nord habitent la plaine s'élèvent de plus en plus sur les

montagnes à mesure qu'on va vers le sud. De là la valeur des indications

d'isothères. Les faits montrent par contre, on le sait, que les
isothermes (lignes de températures moyennes de l'année entière)
rendent beaucoup moins compte de la distribution géogr. des espèces,

l'hiver étant saison morte pour le développement. Ainsi l'Angleterre
a des moyennes annuelles élevées grâce a son hiver doux, mais sa

faune n'en est pas moins pauvre et septentrionale, faute de chaleur

en été.

Les isothères indiqués ne correspondent pas toujours à, ceux

qu'a donnés Mayr (6), car des observations plus nombreuses ont dès lors
rectifié et complété divers points. Lès degrés indiqués sont toujours
ceux du thermomètre centigrade.

' L'isothère de Morgea (Suisse) est de 17°,96, mais, sur un coteau très-
abrupt et très-abrité dès environs, on trouve des espèces qui ne dépassent
d'ailleurs pas l'is. de 19°. De même pour Genève et les monts environnants.

(Forel.1










































































